Sabouillonne

Le big-bang : oui, mais où et quand ?
L'idée répandue que le big-bang (BB) est la naissance de l'Univers, et que ce début est une "tête d'épingle" hyper-chaude et hyper massive, n'est plus beaucoup soutenue aujourd'hui.
En effet, il existe plusieurs théories du BB et la majorité d'entre elles le considèrent comme un état momentané de l'Univers et non plus comme son commencement.
Le commencement… Qu'est-ce à dire ? 

Un commencement commence quand ?
Les philo​sophes n'en finissent pas d'en discu​ter, au point de constater qu'il s'agit bel et bien d'un mystère pour notre entende​ment.

Reste alors l'hypothèse d'un non-commence​ment. C'est évidemment un autre mystère du même ordre (que l'on pourrait qualifier de symétrique du premier…)
Ces deux mystères ont un point commun. Ils autorisent notre sens commun à imaginer une évolution  sans fin (qu'elle ait ou non un com​mencement). Ce n'est peut-être qu'une illu​sion, mais d'éminents penseurs avancent que toutes nos perceptions et nos connaissances ne sont qu'illusions…
Donc nous admettrons, ici, la notion d'infini.

(Quand je dis "nous" il s'agit du Sabien que je suis. Mais je rêve tellement de vous entraîner avec moi que je finis par y croire au point d'employer le "nous"… Autre douce illusion ?)

Cette notion nous ouvre une porte sur le second mystère, en l'appliquant dans l'autre sens. À savoir : l'Univers n'a jamais eu de commencement. C'est difficile à concevoir, quoi que nous concevons de compter les nombres entiers jusqu'à l'infini aussi bien que les entiers négatifs dans l'autre sens jusqu'à l'infini aussi. Mais nous savons que nous som​mes inexo​rablement devant un choix de mys​tères, et nous verrons que le nôtre (réduit à un seul : l'infini), à partir de son adoption, va nous conduire à un échafaudage assez rationnel.
Autre mystère : où le BB a-t-il eu lieu ? dans quoi ? Nous venons de nous donner une clé ! Il a eu lieu partout à l'infini. Le rayon​nement fossile nous provient de toutes les directions du ciel ; il rend très plausible cette hypothèse.
Imaginons une portion de l'Univers comparée à une grande couver​ture tricotée très serrée. Tout à coup quatre opérateurs tirent violem​ment les quatre coins. C'est l'instant du BB. Les mailles s'agrandissent brusquement par​tout en même temps. Les opérateurs conti​​nuent de tirer : les mailles continuent de s'agrandir ; c'est la "dilatation" de l'espace-temps.
Au moment du BB, la contraction extrême de cet état s'interprète, dans notre analogie, comme la réduction ultime des mailles, stop​pée par le mur des constantes dérivées de celle de Planck. Ce mur peut très bien être une planche de rebond pour ce filet qu'est notre couverture. C'est une hypothèse admis​sible. Dans ces conditions, le BB n'est alors qu'un état momentané de l'Univers.

Ce qu'il convient de souligner, c'est l'aspect extrêmement spéculatif des diverses théories avancées dans ce domaine. Les progrès technologiques d'exploration de l'Univers remet​tent sans cesse en cause des hypo​thèses en cours. Combien de fois entendons-nous, après le lancement d'une nouvelle sonde ou d'un nouveau satellite, une phrase comme « Les astrophysiciens pensaient jus​qu'à présent que… Mais le télescope spa​tial XY remet aujourd'hui cela en question, etc., etc. », et cela va en s'accélérant.
Ce qui était vrai hier ne l'est plus aujourd'hui, et donc ce qui est vrai aujourd'hui pourra ne plus l'être demain...
Le seul point sur lequel la communauté scien​tifique semble s'accorder presque unanime​ment  est ce passage de l'Univers par un état de singu​la​rité dit big-bang (mais pas le même pour tous comme on l'a vu…)
On comprend alors que, pourvu que l'on se base sur ce fait, toutes les hypothèses sont permises, et, en joyeux  Sabien(ne)s que nous sommes, nous allons nous en donner à cœur joie ! (Il faut bien que l'on s'amuse un peu avec toutes ces choses trop sérieuses…)

On se rappelle qu'il n'y a pas  si longtemps (2001) il avait été décrété formellement que l'Univers était "plat" et qu'il tendait vers un ralen​tissement de son expansion. 
Mais l'une des dernières découvertes, en un démenti aussi for​mel, nous apprend que son expan​sion s'accé​​lère du fait de la dilatation de l'espace-​​​​​temps. Cela laisse supposer un peu vite que le futur de l'Univers serait en expan​sion conti​nuelle, con​formément à l'un des trois destins auto​risés par la Relativité. Un peu vite, car rien ne dit que la dilatation sera éter​nelle. Rien ne dit non plus qu'elle ne pour​ra pas ralentir, et même s'inverser… Et rien n'em​pê​​che d'adop​ter le modèle en vertu duquel l'expan​sion serait suivie d'une con​trac​tion aboutissant à un big-crunch qui serait un nou​​​​veau BB.
Il y a de la séduction dans ce scénario où l'Univers se déroulerait en rebonds depuis tou​jours et pour toujours, et serait infini avant, pendant et après le BB (ce dernier point étant soutenu par certains astrophysiciens.)
Cela ne veut pas dire que c'est le bon scé​nario… Mais adoptons-le comme exercice.
Toutes les lois de la Physique sont réversibles dans le temps. Elles peuvent accepter le spectacle d'un film passé à l'envers, aussi désopilant soit-il, comme celui d'un plongeur ressortant de l'eau pour se retrouver sur le plongeoir. Or cela est interdit par la flèche du temps, dirigée dans un seul sens, empêchant un recul dans le temps, ce qui rend les évè​nements irréversibles. 

Cela est extrêmement troublant !
Pourquoi les lois sont-elles réversibles alors qu'elles ne peuvent s'accomplir dans l'autre sens ?
Continuons de spéculer.

Il existe une théorie expliquant cela en pas​sant par les multivers… En matière de spécu​lation, nous atteignons là les sommets ! Ce qui ne veut pas dire que nous sommes contre…
Nous pouvons spéculer tout de même beau​coup plus simplement.

Les évènements ne peuvent reculer mal​gré la réversibilité des lois ? Cela peut vouloir dire que c'est la flèche du temps qui peut s'inver​ser. Il n'y aurait pas recul mais demi-tour. 
Faisons donc cette hypothèse. 
La flèche du temps s'inverse aux moments des singularités (c-à-d des BB) et tout recom​mence, régi par les mêmes lois dans le même ordre ! L'évolution de l'Univers est pendulaire. Tout se répète indéfiniment et depuis toujours, dans un espace-temps infini.
S'il en est ainsi, une conséquence étrange nous concerne personnellement…
À savoir que nous revivrions notre vie à un moment donné de chaque période de ce mouvement ! Bonne nouvelle pour ceux qui sont heureux, mais mauvaise pour ceux qui ne le sont pas…

Si par exemple l'état actuel de l'Univers est au milieu de sa période en cours, cela nous arri​vera dans environ une trentaine de milliards d'années… Et comme il est probable que nous ne ressentirons pas le temps de notre mort, cela se passera pour nous com​me une renaissance immédiate.
Cela est aussi une drôle de façon de rejoin​dre les croyants en la réincarnation…

Voilà les élucubrations d'un Sabien (qui s'est déjà une fois exprimé là-dessus sur le forum) voulant imiter en amateur celles des astro​physiciens patentés qui rivalisent entre eux à coups de théories contradictoires, prouvant par là que le champ est libre à notre imagi​nation, et qu'on n'a pas fini de bien s'amuser !
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